
Le journal de l’association Jéthro n. 35  -  Novembre 2014

JÉTHROexpress

Changement de gouvernement au Burkina 
Le président Blaise Compaoré a 
été pressé par d’ immenses 
manifestations de rue de remettre 
sa démission après 27ans à la tête 
du Burkina Faso.  

La goutte qui a fait déborder la 
coupe a été la tentative de 
m o d i f i e r l ’ a r t i c l e 3 7 d e l a 
constitution pour se représenter 
une 5ème fois aux élections. 

À l’heure ou je vous écris, ce sont les militaires qui assurent la transition avec à la 
tête du gouvernement, le lieutenant-colonel Zida. Si le régime n’était pas rendu 
aux civils, cela aurait de graves conséquences pour le pays. Mais à court terme, le 
militaires assurent l’ordre et évitent les pillages. 

Ce pays qui nous est cher compte parmi les 10 plus pauvres de la planète et 
beaucoup de gens étaient en colère de constater l’opulence de l’entourage du 
président. Toutefois ce serait un raccourcis que de penser que le pouvoir 
accapare toutes les richesses. Beaucoup d’autres problèmes plombent le 
développement. 

Cependant nous gardons notre conviction que le potentiel réel du 
développement du pays se trouve dans l’agriculture et que la clé de la réussite se 
trouve au sein du peuple. Notre slogan s’avère plus important que jamais :  

Partager le savoir - Combattre la faim !
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Agriculture et environnement : Vital pour l’humanité   par Claude-Eric Robert 

Jamais un pareil intérêt pour l’alimentation, l’agriculture et son 
impact sur l’environnement n’on été aussi marqué qu’aujourd’hui en 
Suisse. 

Quatre initiatives populaires ont été déposées ou sont en voie de 
l’être, concernant la sécurité et la souveraineté alimentaire et 
même l’arrêt de la spéculation sur les denrées alimentaires. 

Des voix s’élèvent un peu partout dans le monde pour réclamer des 
modes de productions diversifiées qui préservent l’environnement, la 
faune et les espèces végétales, afin de garder un équilibre 
écologique de notre lieu de vie qu’est la Terre. 

Certes l’agriculture modèle les paysages. Elle peut le faire dans le 
respect de la nature ou souvent, pour des raisons économiques, tout 
détruire sur son passage. Nous sommes effrayés de voir dans 
certaines régions du monde, des champs à perte de vue, sans un 
arbre, récoltés par un ballet de moissonneuses batteuses dans un 
nuage de poussière impressionnant. À quand le désert avec ces 
pratiques là ? 

Dans l’enseignement dispensé par Jéthro, nous essayons 
de redessiner une nature où les animaux, les cultures, les 
arbres retrouvent un équilibre harmonieux. La lutte anti-
érosion fait également partie des cours théoriques et 
pratiques. Ces méthodes incluant l’agro-foresterie et 
l’élevage demandent beaucoup de main d’oeuvre, mais 
le retour à la fertilité est au rendez-vous.  

Même dans le Sahel, des périmètres forestiers peuvent se 
développer tout seuls si nous les préservons de la 
destruction des animaux et des hommes. Ainsi, ils 
deviendront, pour les générations futures, des régulateurs 
du climat. Ne baissons pas les bras, il est encore temps 
d’agir ! 

Mon voyage au Burkina Faso   par Melinda Benoît 

Mon objectif. 

Suite à des discussions avec plusieurs responsables de 
l’association Jéthro habitant ma région, j’ai été 
impressionnée par le travail de celle-ci au Burkina 
Faso.  C’est ainsi que l’envie est née de partir en terre 
inconnue pour oeuvrer avec Éveline, Sonia et Claude-Éric. 
Mon employeur a été formidable, puisque j’ai pu obtenir 
un congé de trois mois et emporter avec moi une 
vingtaine de kilos de semences herbagères !  
Mon but était de tester des semences résistantes au sec 
afin d’apporter un plus indéniable à leur agriculture (qui ne 
connaît pas les cultures herbagères), et par conséquent à 
leur qualité de vie.  

Ce qui m’a frappé. 
- La dureté du sol, pas moyen de planter le moindre outil sans un arrosage préalable du terrain. 

L’opération a même été recommencée à plusieurs reprises, pour obtenir un résultat, tant 
c’était difficile. 

- Une fois le sol préparé, nous avons clôturé l’emplacement ensemencé pour le protéger des 
chèvres, des poules et autres animaux errants.



- Avec un arrosage conséquent et régulier, la 
germination s’effectue en un temps record et la 
croissance est tout simplement fabuleuse (comme au 
Jura). 

- L’assiduité au travail des jeunes gens chargés de nous 
aider à transporter l’eau nécessaire à l’arrosage. Ils 
ont toujours été présents. Tant pis pour certains faux 
clichées qui circulent ici ou là. 

- La joie des enfants lors des moments récréatifs, un rien 
les faisait rire et ils jouaient avec un seul voire deux 
objets. Cela suffisait amplement à leur bonheur. 

- Voir le large sourire d’un jeune à qui j’ai donné ma paire de pantoufle parce que ces 
chaussures étaient complètement hors d’usage. 

- La facilité avec laquelle un chagrin s’oubliait après une blessure, tout simplement avec une 
caresse. 

- Les instants de louange qui pouvaient durer toute la nuit et le lendemain matin, le travail 
reprenait normalement son cours. 

Ma conclusion. 

En définitive, j’ai vécu une belle expérience, malgré mon retour précipité pour être soignée. À 
présent, j’ai la santé. Merci pour votre soutien et vos prières ! 

Cours de base à Diapaga   
      par Mady Ouédraogo 

Diapaga est le chef-lieu de la province de 
Tapoa. Elle est située dans la région du sud-
est du Burkina à 450 km de Ouagadougou. 
Elle fait frontière avec le Benin et le Niger. 

L a p r o v i n c e d e Ta p o a c o m p t e 8 
départements dont, Botou, Diapaga, 
K a n t c h a r i e , N a m o u n o u , P a r t i a g a , 
Tambaga, Logobou, Tanbaga et Tansarga. 

La population est estimée à 341’782 
habitants pour une superficie de 14’594 km2. 
La population croît de 42% tous les 10 ans. 

Les langues parlées sont le gourmantchema, le mooré et le 
fulfuldé.  

La région comporte deux types de climats, une saison 
pluvieuse qui s’étend de mai à septembre, voir octobre et 
une saison sèche d’octobre à avril.  

La pluviométrie moyenne relevée au cours des cinq 
dernières années est de 868 mm en 45 jours. Ces valeurs varient 
selon les années. 
Ce qui est à noter, c’est que la province de Tapoa est nettement 
mieux arrosée que le centre et le nord du Burkina. 

L’agriculture et l’élevage sont les activités dominantes. Les cultures 
se répartissent entre cultures vivrières, sorgho, maïs, niébé, riz… et 
cultures de rentes, coton, arachide, sésame, soja et produits 
maraîchers.
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Plusieurs de ces paysans utilisent toujours des outils 
traditionnelles (daba, houe, pioche, …) pour les travaux de 
cultures. 

C’est dans cette région que Jéthro Burkina a regroupé 39 
paysans, dont 5 femmes, venant de 7 villages, Tambili, 
Diapaga, Koguini, Diotiaga, Payenga, Partiaga et Tambaga 
pour une première formation de base du 8 au 13 septembre 
2014. 

Les modules de formation enseignés ont été : 
- Pourquoi récolter l’herbe de la brousse ? 
- Comment en faire profiter aux animaux ? 
- Comment récolter le fumier ? 
- Comment l’utiliser au mieux dans les champs ? 
- La rotation des cultures. 
- L’utilisation de la faux. 
- La prévention des maladies. 
- Le reboisement.  
- La régénération assistée du sol. 
- Les semences améliorées. 
- La gestion des récoltes. 
- La pratique d’un élevage rentable. 

Les paysans dans l’ensemble ont été très satisfaits des 
nouvelles méthodes apprissent, méthodes simples et 
pratiques pour tous.  
Ils ont promis de mettre en application le savoir reçu, pour un 
mei l leur rendement des produits champêtres, et 
l’amélioration de l’élevage par la fauche du foin et le 
creusage des fosses fumières.
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Pour vos dons 
- Pour vos dons en faveur de Jéthro : 
CCP :   17-77570-8  
IBAN :  CH 28 0900 0000 1707 7570 8 

Pour nous contacter 
ASSOCIATION JÉTHRO 
case postale 1606 
2001  Neuchâtel 
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Visitez notre site internet :        www.association-jethro.org

Hors Zone est la nouvelle émission mensuelle de Canal Alpha qui 
parle autrement d’engagement humanitaire.  
Humanitaires et artistes, deux mondes à part, qui s’entrecroisent dans 
une même émission. Hors Zone est diffusée tous les premiers week-end 
du mois, sur Canal Alpha, la télévision de l’Arc Jurassien. 
Pour en savoir plus sur Hors Zone :  www.horszone.ch

Ma foi c’est comme ça, une émission de Canal Alpha.  
Aude Tripet et Claude-Eric Robert sont intervenus dans deux émissions, 
respectivement le 6 mars et le 18 septembre 2014. 
Pour voir ces émissions :   www.canalalpha.ch   
     rubrique Ma foi c’est comme ça
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